
Quel  es t  l ’ é lément  qu i  vous  a  gu idé  vers  la  concept ion  d ’un
roman  ?  

Dest inée  a  dé jà  sa  propre  h is to i re . . .  

C’est  le  cheminement  d ’une  d iza ine  d ’années .  J ’a i  essayé  de  le  fa i re
pub l ie r  une  première  fo is  lo rsque  j ’ é ta is  à  la  fac ,  à  Namur .  Je  su is  tombée

sur  une  personne  peu  scrupu leuse  qu i  a  accepté  de  l ’ éd i te r  en  omet tant
de  me s igna le r  qu ’e l le  met ta i t  la  c lé  sous  le  pa i l lasson.  J ’a i  a r rê té

d ’écr i re .  J ’é ta is  dégoûtée .  Lors  du  conf inement ,  mon mar i  –  qu i  c ro i t
énormément  en  moi  -  m ’a  inc i tée  à  p rof i te r  de  ce  temps pour  reprendre  la

p lume.  J ’aura is  pu  me lancer  dans  un  nouveau  roman ,  mais  j ’ y  su is
te l lement  a t tachée  que  j ’ a i  vou lu  le  réécr i re  avec  la  personne  que  je  su is

maintenant  e t  vo i r  ce  que  ce la  donne .  





Comment  avez -vous  abordé  cet  ouvrage   ?  

Je  ne  vou la is  pas  jus te  raconter  une  h is to i re ,  j e  vou la is  que  ce la  «
sonne  b ien  » .  Un  peu  à  l ’ image  des  auteurs  symbol is tes  qu i  m ’ont
beaucoup in f luencée .  C ’est  un  roman to ta l  qu i  touche  à  p lus ieurs

domaines  comme la  mus ique ,  la  pe in ture .  Les  personnages  sont  nés
au  f i l  de  mes  écr i ts ,  jusqu ’à  ma rhéto .  À  chaque  nouveau  tex te  que

je  deva is  réd iger  au  cours ,  j e  c réa is  un  aut re  por t ra i t ,  une  aut re
ambiance .  C ’est  un  puzz le  que  j ’ a i  reconst i tué  au  f i l  du  temps.  






Ophélie Callegaro, les pouvoirs insoupçonnés de l’écriture

Avec  Dest inée ,  l a  jeune  professeure  de  la t in  d ’un  é tab l issement  seconda i re  de  Tamines

(Sambrev i l le )  Ophé l ie  Ca l legaro  ouvre  les  pages  d ’un  premier  roman symbol is te .  Un  opus  à
l ’ image  d ’un  labyr in the  qu i  p ro je t te  son  lec teur  ent re  le  fantast ique ,  les  c iv i l i sa t ions  e t

l ’ ind ic ib le  pouvo i r  des  c royances  que  nour r i t  l ’ humain .  



J ’écr is  depu is  la  2e  seconda i re  e t  ce ,  g râce  à  un  professeur  de
f rança is  qu i  m ’a  beaucoup marquée  :  N ico las  Marcha l  (NDLR :  on
le  re t rouve  d ’a i l l eurs  dans  la  peau  d ’un  des  enquêteurs  de
Dest inée ) .  I l  ava i t  ce t te  manière  déroutante  d ’amener  des  ob je ts
au  cours  e t  de  nous  donner  une  heure  pour  en  fa i re  une  h is to i re .  I l
m ’a  gu idée  dans  le  cadre  d ’un  aut re  roman ,  La  Bête .  En  réa l i té ,  j ’ a i
sept  l i v res  cons ignés  sur  mon PC ,  mais  Dest inée  est ,  à  mes  yeux ,
le  p lus  about i  de  tous .



Lorsqu ’on  écr i t ,  on  met  tou jours  une  par t  de  so i -même.  Pour
Dest inée ,  j ’ é ta is  dans  un  contexte  où  j ’ a imais  tout  ce  qu i  é ta i t

vampi re ,  magie ,  fantast ique .  C ’est  que lque  chose  qu i  me pass ionne
encore  au jourd ’hu i .  Je  vou la is  ce  côté  un  peu  hor r i f ique .  J ’a i  auss i

ce  quest ionnement  qu i  me ta raude  autour  de  la  c royance  de  D ieu
et  du  d iab le .  L ’un  ne  va  pas  sans  l ’aut re .  Les  deux  sont  d ’a i l l eurs

présents  dans  ce  roman.  

L ’h is to i re  fa i t  auss i  ré fé rence  à  vot re  mét ie r  e t  à  vos  pass ions   ?  

Tout  à  fa i t .  Le  meur t r ie r  s ’expr ime en  la t in .  C ’é ta i t  vou lu .  Quant  à
E lena  (au  cœur  de  ce  roman) ,  c ’es t  la  réécr i tu re  d ’un  personnage

mytho log ique  que  j ’ a ime beaucoup :  Hé lène  de  Tro ie ,  une  des
héro ïnes  de  l ’ I l i ade .  Les  Romains  e t  les  Grecs  pensa ient  que  la  v ie

éta i t  toute  t racée  e t  que  nous  sommes maî t res  de  not re  dest in .  Pas
du  tout .  C ’est  d ’a i l l eurs  pour  ce la  que  le  roman s ’appe l le  Dest inée .
Hé lène  de  Tro ie  dev ient  un  out i l  des  d ieux .  E lena  dev ient  l ’ob je t  du

d iab le .  I l  y  a  auss i  tout  le  vo le t  mytho log ique ,  l ’ impor tance  de
l ’eau ,  ce l le  du  feu .




Que l les  sont  les  composantes  de  Dest inée  ?  

Ex is te - t - i l ,  dans  vot re  roman ,  un  ancrage  rée l  à  vot re
env i ronnement   ?  

L ’ég l ise  p r inc ipa le  qu i  es t  décr i te  est  ce l le  de  Tamines
(Sambrev i l le ) .  Le  Chr is t  suspendu  est  en  fa i t  une  s ta tue  qu i  se

t rouve  rée l lement  dans  cet  éd i f ice .  Quant  à  la  demeure  pa l lad ienne ,
e l le  es t  i ssue  d ’un  l i v re  que  j ’ a i  découver t  chez  ma maman.  On  d i t

souvent  que  ces  bât isses  en  I ta l ie  sont  des  hymnes  à  la  v ie .  J ’a i
vou lu  détourner  cet te  image  en  la  fa isant  cor respondre  au

personnage  sombre  qu i  y  hab i te .  C ’est  auss i  un  c l in  d ’œi l  à  mon
père  qu i  es t  d ’o r ig ina i re  de  Padoue.  C 'est  un  v ra i  amoureux  des

l i v res  e t  i l  fa i t  par t ie  de  mes  premiers  lec teurs… 




